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FOREVER MARINIÈRE LOVE
Ceci n’est pas un article de mode opportuniste et futile… Non ! 
Tel un tatouage qu’affiche fièrement sur son avant-bras, le marin 

qui laisse au port sa bien-aimée, ceci est une déclaration d’amour. Une déclaration d’AESD 
(Amour Eternel Sans Divorce !), pleine de tendresse (comme un Kinder), romantique (comme un 
coucher de soleil sur la mer) et fraîche (comme la brise caressant délicatement les cheveux)... En 
résumé, aussi douce qu’un épisode de La Croisière S’Amuse !
Du plus loin qu’il m’en souvienne, si depuis j’ai porté bien des motifs, ma plus belle histoire d’amour 
vestimentaire c’est vous : mes marinières ! J’ai beau surfer sur d’autres styles, voguer encore et toujours 
vers de nouvelles tendances au gré des saisons et des numéros de Glamour, vous mes BFFF (Best 
Fashion Friends Forever) êtes toujours là pour moi, même dans l’adversité des matins où seule devant 
mon miroir, n’ayant pas prévu la veille ma tenue, je sens monter en moi l’angoisse de l’armoire blan-
che (OMG je n’ai RIEN à me mettre !!!). 
Je ne suis d’ailleurs pas la seule à jurer fidélité à ces intemporelles rayures, simple but so chic (fran-
chement, quel autre vêtement peut se vanter d’être aussi parfait ?). Cet été encore, la marinière 
est LA vedette qui met tout le fashion-monde d’accord (comment ne pas être d’accord devant 
l’évidence me direz-vous !). Mais attention – là je marque une pause car l’heure est grave – mes-
dames, mesdemoiselles, messieurs (vive la marinière pour tous !) la version 2013 ne s’apprivoise 
pas comme la version 2012 (ceci est une révolution). Hissez la grand voile, tenez bien la barre, 
gardez le cap... Bref, osez une marinière hyper assumée ou décalée ! Conjuguée en total look 
pour les puristes, bousculée en mix & match pour les aventuriers. Parce que contrairement à ce 
que nous disaient nos mamans : les rayures ça va avec TOUT ! Nouvelle pause, afin d’instaurer 
le climat de concentration nécessaire au quizz qui suit… Oui ou Non, je peux porter ma mari-
nière millésime 2013 : Superposée à un chemisier vichy ? Avec une jupe aux motifs aztèques ? 
Associée à un short à rayures ? Sur un petit jean fluo comme on les aime ? Et avec une mini jupe 
en cuir (rock n’ roll yeah !) ?
Réponses : OUI, OUI, OUI, OUI et re-OUI... Trop fastoche !
Il est néanmoins des pièges à éviter avec la marinière, aussi incontournable soit-elle.
1- Le port du serre-tête et/ou des mocassins est proscrit. Sans quoi on se retrouve illico trans-
formée en clone de Christine Boutin... De quoi égratigner méchamment notre fashion mojo ! Si 
grande puisse être la tentation d’associer marinière et sleepers (souliers en vogue, confortables, 
au style preppy toujours très apprécié)... Alerte rouge je répète alerte rouge ! Tout le monde sur 
le pont !! Marinière + toute chaussure cousine même éloignée du mocassin = naufrage stylistique 
assuré (le Titanic à côté... De la guimauve !)
2- Combien de Marins Combien de Capitaines... STOOOP ! On oublie le look matelot façon 
caricature !! Interdit d’associer sa marinière à un béret (qui plus est à pompon), une vareuse ou 
encore un ciré jaune (dont je suis pourtant très fan). Sans quoi on se métamorphose illico en 
Mouche (vous savez l’acolyte du méchant Capitaine Crochet, dans Peter Pan !)
3- Ai-je besoin de préciser qu’on oublie également tout accessoire pouvant ressembler de près 
ou de loin à une moule, même si on kiffe grave les fameuses moules marinières dégustées sur un 
petit port par une belle soirée d’été...
Militantes du CSPM (Comité de Soutien et de Promotion de la Marinière), ne boudez pas pour 
autant l’accessoire « clin d’œil », discret mais du meilleur effet, comme un bijou façon cordage ou 
un éphémère tatouage « ancre »…
Bon vent et n’oubliez pas : Marinière ?? Forever !
Psssst !! Come on board, we´re expecting you... Retrouvez nos petits looks de croisière et nos astuces mode sur 
le blog : origamilemagazine.wix.com/lesite... À très vite !
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Nathalie - Blog Fais-moi les poches 
http://fais-moilespoches.hautetfort.com/

Nathalie, si on te dit «Bateau», tu penses …
Si vous me dites « bateau », je pense tout de suite à une des pépites en 
format poche de l’année, Zona Frigida,de la norvégienne Anne B. Radge. 
L’auteure de la trilogie des Neshov signe avec Zona Frigida un roman dont 
le cadre est un navire de croisière. Mais pas n’importe lequel, non pas le 
Love Boat qu’on pourrait imaginer. Latitude très septentrionale oblige, on 
oublie les poses lascives au bord de la piscine. Puisqu’il s’agit ici d’une croi-
sière dans le grand nord, le Spitzberg. Bea, 35 ans, un job branché en ville, 
un caractère trempé et quelques casseroles aux fesses y participe, pour des 
raisons pas très nettes. Et puis avec elle, une bande hétéroclite de touristes 
d’un nouveau genre. Chacun vient y chercher quelque chose, quelqu’un... 
Ou fuir. Ou régler des comptes.
Si l’ambiance de ce roman est puissante, c’est justement parce que l’action 
se déroule sur un bateau. La sensation de huis-clos est forte, accentuée par 
l’enfermement des glaciers environnants et la nature absolument hostile et 
sans pitié, bien que magnifique.
Mais si vous me dites « bateau », je repense également à Queue de poisson 
de l’américain Carl Hiaassen, dont les romans se déroulent en Floride, dans 
les Everglades. Celui-là débute par une croisière (la vraie cette fois, celle où 
il fait chaud et on boit des cocktails). Un couple parmi d’autres. L’homme 
veut se débarrasser de sa femme. Il la jette par dessus bord. Simple et effi-
cace me direz-vous ? Pas tant que ça, quand Madame atterrit sur un ballot 
de drogue flottant sur l’océan en attendant d’être récupéré par ses dealers. 
S’échafaude alors un plan de vengeance terrible, réfléchi et imparable. Là 
aussi, l’humour est très présent, et le suspense occupe une part importante.
Et puis, si vous me dites « bateau », je pense également à S.O.S de l’anglais 
Joseph Connoly. Vous savez, celui qui a écrit Vacances anglaises, adapté au 
cinéma sous le titre Embrassez qui vous voudrez. Mic-mac absolu dans les 
relations, joyeux bazar garanti, avec un ton british cynique et très drôle.
Enfin, si vous me dites « bateau », je pense « vacances » et bien sûr, je pense 
pile de lectures sur un transat. Et en format poche pour alléger la valise...
Zona frigida, Anne B. Radge. (10/18) ; Queue de poisson, Carl Hiaassen (10/18) ; S.O.S, 
Joseph Connolly (Points)
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 les petits bateaux…
Vous adorez votre m

agazine (et 
on 

vous 
com

prend) ? 
Vous 

ne 
voulez pas le jeter ni le laisser se 
perdre dans la pile de papiers 
entassés sur votre bureau ? Pas 
de panique ! O

rigam
i est conçu 

pour être réutilisé (c’est pas une 
bonne nouvelle ça ?!).
Pliez votre O

rigam
i en suivant 

les instructions préparées par nos 
soins et m

ettez ensuite en scène 
votre bateau où il vous plaira !
Posé sur votre table de nuit, il 
accueillera vos boucles d’oreilles 
et vous accom

pagnera dans vos 
rêves. 

Avec 
un 

aim
ant 

caché 
dans l’un de ses plis, accrochez-
le sur une surface m

étallique et 
rangez-y la liste des courses, des 
cartes de visite et tous les petits 
objets dont vous ne savez pas 
quoi faire…

 Tout sim
plem

ent sus-
pendu à un fil de nylon, et ac-
croché au plafond, suivi de quel-
ques autres bateaux en papier 
de différentes tailles, il se fera 
m

obile léger et aérien dans les 
m

ouvem
ents d’air invisibles de la 

m
aison…

 Tout est possible avec 
ce petit bateau O

rigam
i.

Pre
uve

s à
 l’a

p
p

ui sur le
 site  

origam
ilem

agazine.w
ix.com

/lesite. 
Et n’hésitez pas à nous envoyer vous 
aussi des photos de vos m

ises en 
scènes, nous les afficherons dans une 
rubrique spéciale dans le prochain 
num

éro! 
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m a r i a n n e
Vague à l’âme ou 
bien lame de fond... 
Même pas peur !!
Jamais à court 
d’idées, 100% vita-

lité et spontanéité, allergique à la banalité, 
toujours en quête de nouveauté et de créati-
vité, toujours partante pour bricoler, papoter, 
jouer, rigoler et toujours prête à succomber... 
Surtout si c’est scandinave, coloré, sucré ou 
caramélisé !

émilie
Seule sur le sable, les 
yeux dans l’eau... Et 
les pieds aussi !! Si 
possible avec du ver-
nis, c’est plus joli !

Un brin rêveuse et nostalgique mais pas 
mélodramatique, souvent débordée mais 
jamais dépassée... Adepte de papier plu-
tôt glacé, de rock plutôt indé et de fringues 
à collectionner, tombée sous le charme de 
Grenade en plein été et amoureuse de 
Reykjavik à tout jamais !


